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Théorème : soit A-cdbnURI.com surMon : 9)
arête ""à A- Y ;)"De plus , soit Esg il existe une

¥Ë:
" " tel}.»Ï÷PRIE : soit + espérer

D8 = diag C1 , g- . ; s
"

)

× un vecteur propre associé(e
et

Il AXH = AI IIXII ⇐ NAN .my Tg
= (UDGFALUDG)

⇒ maman = ÜËÏÏËÏO"" Réciproquement on triangulais A



On choisit 8>0 tel que 3) Suites etséries demat
Ê⇒ ,

"

ttijt LE
meme iienya qu'une notion del'application

B Üô M ( UDI
'

B g)µ convergence, il est
intéressant que

estune norme subordonnée De plus
bien choisir la norme utilisée en

" A " :
"n'÷:b. §ËËÎîËÈË¥.gr?io.1EiEn
E Max 1,4 TE

faire de différentes manières :
1 Ei En e

-
llA)TE



Proposition On a : ÀX AIX §
hciolwn Ai - O Ona Aix Heat f0 .

-
into I 171

( ti ) lmi Aixe pour pafxeppn
" ⇒Civ ) Soit esotq¥ ÏÊË:÷÷÷÷§È÷÷÷÷÷üütü?N llbtelleque MAINS EN ANÏ- O .

Pye : Cio =>c iota
IIAÏXIIE MAIN llxll On peut aussi exploiter le caractère-

§ complet de Milk) parle convergence
ciio-ociiifarlabsu.de

,
soit Xtq de séries dematrices :



Proposition : soit lasuéie entière [ Ai est convergenteÎ=④

Zaizi de rayon de convergence et de plus
R

.

Soit Aedtn telle
que Ipi = CI-Af

ELAKR .

La série ZAIAÏ esti-o.EE?:i::::::::/:.t;÷:÷Ë÷÷"in i"

,
~ ( ÎAICI - A) =I - À

"

En particulier ,soit Aedt.
< R ~

tqlcn-k.fi La série ¥ tu

[ Ai I
Ico
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